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Importance de l’agriculture et de la sécurité 
alimentaire pour les pays d’AO et Tchad

Economie basée essentiellement sur le secteur agricole : secteur 
économique clé représentant parfois plus du quart du Produit 
Intérieur brut (PIB), 
Assurer la sécurité alimentaire d’une population en pleine 
croissance démographique reste l’un des défis majeurs des pays 
africains et ouest africains en particulier
Un  défi sera d’autant plus difficile à relever dans un contexte de 
changement climatique, même avec augmentation de 2°C d’ici la 
fin du siècle, alors que certaines projections vont état d’une 
augmentation de 4°C.
Répondre aux besoins accrus d’une population sous régionale en 
expansion rapide, nécessitera une évolution drastique de la 
productivité agricole et de l’utilisation des terres et donc une 
augmentation conséquente des émissions des GES à  effet de 
serre dues à l’agriculture et la déforestation au cours des 
prochaines décennies
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L’agriculture : problème et solution pour 
limiter le réchauffement climatique

L’agriculture est responsable de  13,5 % des émissions 
GES globales jusqu’à 24% si l’on inclut les 
changements d’usage des terres et jusqu’à 30 % si 
l’on considère la filière agricole dans son ensemble 

L’agriculture subit également de plein fouet les effets du 
CC : baisse tendancielle des rendements 

Fort capacités d’adaptation et un potentiel important  
d’atténuation des GES de l’agriculture  à travers des 
pratiques agricoles durables : agriculture =  une solution 
au changement climatique 
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Reconnaissance des enjeux agricoles dans les 
principes de la CCNUCC …

la CCNUCC, mentionne expressément que son objectif 
de stabilisation des émissions de GES doit être réalisé 
dans un cadre permettant non seulement l’adaptation 
des écosystèmes, mais également d’assurer la sécurité 
alimentaire et le développement économique (Art 2.) 
…mais ….. 
l’agriculture n’a pas bénéficié d’un traitement spécifique 
de manière générale, ni au sein de la CCNUCC, ni 
dans le PK 
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Avancées majeures depuis 2009…
Vers la fin des années 2000 : remise sur la sellette des 
négociations  sur l’agriculture à la faveur des débats sur 
sécurité alimentaire et le développement  :  (i) le rapport sur 
le développement dans le monde de la Banque Mondiale de 
2008. Ce rapport, intitulé L’agriculture au service du 
développement, réhabilite l’intervention de la puissance 
publique dans le domaine de l’agriculture ; (ii)  La crise 
alimentaire de 2007 et 2008  
A la suite de la COP13 de Bali en 2007, un groupe de 
rédaction consacré à l’agriculture se constitue dans le cadre 
des approches sectorielles de l’atténuation du AWG-LCA
Lors de la COP15 de Copenhague, un premier projet de 
texte de négociations proposé par le groupe de contact est 
discuté : Démarches sectorielles et des mesures par secteur 
concertées dans l’agriculture. Il souligne l’importance du 
transfert de technologies pour l’atténuation et l’adaptation et 
propose la constitution d’un programme de travail consacré à 
l’agriculture au sein du SBSTA
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Avancées majeures depuis 2009…
COP16 - Cancun 2010 : les négociations sectorielles 
n’aboutissent pas : Quelques divergences bloquent les 
négociations : 

(i) de certains PVD de se voir imposer à terme des réductions 
d’émission pour le secteur agricole aux dépens des enjeux 
d’adaptation ; 
(ii) la mise en œuvre d’actions à moyen ou long terme sur 
atténuation et agriculture fragilise leur souveraineté alimentaire 
ou leurs exportations agricoles (si étiquetage « carbone ») ;
(iii) risques de  nouvelles pressions sur l’agriculture familiale 
et la sécurité alimentaire ; 
(iv) que l’inclusion de l’agriculture aux marchés du carbone 
entraîne davantage d’accaparement de terres, aux dépens des 
petits producteurs, des cultures traditionnelles et de la 
biodiversité 
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Avancées majeures depuis 2009…

Durban en 2011 : Les oppositions sur l’inclusion de 
l’agriculture dans les négociations climat ont pu enfin 
être dépassées à Durban 
le résultat du sommet de Durban en 2011 est historique 
pour le secteur agricole, c’est en effet la première fois 
que l’agriculture est incluse dans l’accord final d’une 
COP, avec l’adoption de la conclusion du rapport du 
AWG-LCA (FCCC/CP/2011/9/Add.1). 

• i) l’agriculture entre dans l’agenda du SBSTA de manière explicite 
et officielle sous l’item Questions relatives à l’agriculture dans le 
cadre de l’action renforcée pour l’atténuation 
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Les négociations sur l’agriculture … les 
dernières avancées (Bonn/2014) 

a) la mise au point des systèmes d’alerte précoce et des 
plans d’urgence concernant les phénomènes 
météorologiques extrêmes et leurs effets ;

b) l'évaluation des risques et la vulnérabilité des systèmes 
agricoles au regard de différents scénarios de 
changements climatiques aux niveaux régional, national et 
local ;

c) la définition de mesures d’adaptation en tenant compte de 
la diversité des systèmes agricoles, des systèmes de 
connaissances autochtones, des différences d’échelle et 
des éventuelles retombées positives ; et

d) l'évaluation des pratiques et technologies agricoles propres 
à accroître la productivité de façon durable et à renforcer 
la sécurité alimentaire et la résilience.

Adaptation
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Les négociations sur l’agriculture … les 
dernières avancées (Bonn/2014) 

Atténuation
Les principaux enjeux sont :

l’adaptation au changement climatique pour éviter 
les déficits en eau et d’autres impacts,
l’augmentation du stockage du carbone dans les 
sols ce qui nécessite une :

profondes modification des pratiques culturales,

la réduction des émissions de méthane dans 
l’atmosphère du fait des déchets agricoles et de 
l’élevage.

Les Parties et observateurs sont invités à transmettre leurs 
contributions concernant les questions relatives à 
l’agriculture, en vue de la COP18, lors de laquelle une 
décision concernant les approches sectorielles est attendue
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Perspectives
Les négociations sur l’agriculture se poursuivront en 2015 et 2016 
avec des points de divergence à prendre en compte : 
- L’opposition de certains PVD (Brésil, Inde) d’une agriculture plus 

verte contribuant à l’atténuation, par crainte de voir chuter leur 
productivité

- La position africaine qui mettent le focus des négociations sur 
l’agriculture : 

Les pays du Sahel et AO, en mettant en avant la
nécessaire mise à l’échelle des techniques
d’agriculture climato-intelligente pour assurer la
sécurité alimentaire, peuvent avoir une position plus
nuancée permettant des avancées à la fois en matière
d’adaptation et d’atténuation.
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Merci de votre aimable 
attention


